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vent à Lyon, au lieu de ces murs en pierre de taille, connus 
sous le nom de grand et de petit appareil, au lieu de ces par­
quets en mosaïque, comme on en a découvert à Belleville, on ne 
voit que des fondations ou des voûtes composées de pierres 
brutes du pays et absolument semblables aux constructions 
communes de notre époque. Ce caractère est tellement frappant, 
qu'au premier abord on croirait n'avoir sous les yeux que les 
restes d'un gros bourg, remontant tout au plus au moyen âge, 
si les médailles et les débris de poterie romaine qu'on y ren­
contre, n'attestaient une beaucoup plus haute antiquité. 

Au reste, quelque soit le nom qu'on veuille donner à ces rui­
nes, je suis très-disposé à penser, je dirai même que je suis 
convaincu qu'elles étaient jadis traversées par la voie romaine 
qui, pour éviter les débordements de la Saône, devait s'en écar­
ter un peu plus que la route moderne, et s'élever sur cette 
petite colline. Si, dans les fouilles récentes, on n'en a point dé­
couvert de traces, je crois qu'on n'en peut tirer aucun argument; 
cela prouverait seulement que la voie antique est restée enfouie 
dans la partie du sol non encore explorée. Comment croire, en 
effet, que cette ville (ou ce bourg) si bien placée dans la direc­
tion que devait nécessairement suivre la voie romaine, ne fût 
pas située sur cette route même, mais à quelque distance de là ? 

Néanmoins, il ne s'ensuit pas que cette ville fût inévitablement 
Lunna. Dans un pays aussi riche et aussi fertile, ne pouvait-il 
pas y avoir sur la voie romaine d'autres villes que celles qui 
formaient des stations! Pour nous servir d'un exemple pris dans 
le pays même, n'avons-nous pas vu pendant longtemps Ville-
franche, malgré son importance et son titre de chef-lieu d'ar­
rondissement, privé d'un relais de poste, tandis que Saint-Georges 
et Anse en avaient un ? 

Vous avez été frappé, Monsieur, des traces d'incendie qu'on 
rencontre assez souvent dans ces fouilles. Cette observation dont 
j'ai pu constater la parfaite justesse dans ma visite sur les lieux, 
nous conduirait à penser que cette ville a été détruite par le feu. 
Mais à quelle époque faut-il rapporter cet incendie? Les nom­
breuses médailles qu'on trouve en remuant le sol pourraient nous 


